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 Chapitre 4 : Wookieleaks: un espion (à temps partiel) balance sur le réseau!

ReHabCorp dans l'embarras.

Une nouvelle élève, une ancienne camarade. 
  Une bonne surprise les attendait  le lendemain à l'école. Ce n'était pas une surprise pour tout le monde, vu la
façon dont Jacsyn réagit. Il y avait une nouvelle venue en classe : une jeune fille par l'âge, une fillette par le 
comportement, qui marchait maladroitement avec une prothèse métallique provisoire à la place de sa jambe 
gauche. Elle avait l'air un peu perdue et effrayée, malgré la présence rassurante de ses parents. 
-   Masha, c'est Masha ! 
 Il y avait une joie contenue chez les rouges. Contenue, car on leur avait bien expliqué que trop de cris et 
d'agitation risquaient de l'effrayer. Ils s'attendaient à la voir débarquer à l'école d'un jour à l'autre. Jacsyn fit 
un signe à Sasha «  attends ici », puis s'avança lentement, sourire aux lèvres.
   Il parla tout doucement. 
-  Bonjour, Masha ! Tu te souviens de moi ? Je suis venu jouer avec toi, avant-hier.
-  Jac-Syn ?  Bon-Jour  
 D'après Jacs, elle parlait de mieux en mieux, mais avait encore tendance à hacher un peu les mots. 
 Pendant la bataille de Vance, son chasseur avait été détruit, et une décharge avait remonté les connections 
neurales. Les connections neurales, c'est bien pour contrôler un chasseur, on gagne aussi quelques 
millisecondes. Mais quand elles grillent, il y a des bouts de cerveau qui grillent aussi. C'est d'ailleurs pour 
cela que la plupart des pilotes s'en passent. Bien sur, la science médicale peut réparer ça. Venom avait payé 
pour avoir les meilleurs spécialistes. Mais c'est long et on perd des données en chemin. Masha allait 
beaucoup mieux : il était temps, disaient les médecins, qu’elle fréquente d'autres enfants, surtout ceux qu'elle
avait connu. C'était bon aussi pour réveiller ses souvenirs. Ceux qui restaient.
 -  Je peux te présenter un Copain, Masha ?
 -  Ton A-mi? 
 -  Oui, Masha, et bientôt le tien aussi. Tu seras dans notre classe. Nous t'aiderons, promis ! 
  Sasha avança :
 -  Bonjour, Masha ! Je m'appelle Sasha. Tu veux être mon amie? 
 - Sa-sha.... Mon ami » 
 A la fin des cours (elle n'en suivait qu'une partie et travaillait aussi avec deux éducateurs), Jacsyn lui avait 
présenté trois rouges de plus. Elle avait été troublée quand Théra l'avait saluée. Comme un souvenir ? Sur le 
Viper, elles étaient très  bonnes copines, toujours ensemble. 
Jacs prenait son rôle d'ange gardien très au sérieux. Sasha se promit de l'aider de son mieux. 
  Il n'en monta pas moins sa filature l'après midi. Jacs était occupé, mais Corran avait rejoint l'équipe. Pas de 
chance, le questeur Marlez ne quitta son bureau que pour aller prendre une boisson au distributeur du 
bâtiment administratif. Les parents ne badinaient pas avec l'heure du retour. Toute son équipe se dispersa à 
l'heure fatidique. Sasha n'avait pas pensé à ça en réunissant sa petite troupe ! Le fait que sa '‘chasse aux 
indices’' ait été un grand succès ne suffisait pas à le consoler. Frustré, il rentra chez lui en solitaire: Jacs 
parlait avec les parents et les éducateurs de Masha. Après tout, il s'était porté volontaire ! 
  C'est grand-père qui avait choisi les nouveaux parents de Masha : ils n'étaient pas aussi riches qu'il l'avait 
promis à Venom, mais ils avaient réussi dans les affaires et ils savaient s'occuper d'enfants handicapés. 
Surtout, tous deux avaient été pilotes de chasse. Après les avoir rencontrés, Venom avait approuvé. Il ne 
l'avait pas regretté. Jacsyn aussi était conquis : 
- En plus, ils pilotent toujours: ils ont racheté deux des vieux Z95 de la force de défense et sont réservistes !
Nul doute qu'il devait avoir avec eux des discussions plus passionnantes qu'avec son enseignant de père 
adoptif. 
   Sasha ne décolérait pas de l'échec de sa filature ! 
-  Si seulement j'avais des tags ! En lui en collant un, je pourrais tracer tous ses déplacements.
 Les tags, c'étaient de minuscules balises qui se collaient partout et émettaient un signal qui permettait de les 
localiser. Minuscules, invisibles, indétectables sans un récepteur spécial, avec les modèles les plus puissants, 
on pouvait même pister un vaisseau dans l'hyper-espace. Un des fameux gadgets ultra-secrets de Venom. 
Secrets, mais pas pour Sasha ! Il n'y avait pas cet article dans les réserves de l'escadron rouge. Mais dans 
celles de Venom ? Une idée à creuser ! C'est pas bien de fouiller dans les affaires des autres. Mais, en cas 



d'urgence ? Grand-père avait offert une jolie maisonnette aux tourtereaux. Ils n’aimeraient sûrement pas 
trouver des squatters chez eux à leur retour, non ?
 - J'ai les clés, après tout !
Tiens, il avait de la compagnie ! Swift trottait à ses côtés. Encore un coup de Ve'ssshhh. C'était parfois 
contraignant, mais un membre de la famille Herrion avait toujours une escorte quand il se déplaçait. À défaut
de Jacsyn, Sasha appréciait beaucoup plus son protecteur à six pattes qu'un agent de la sécurité planétaire. 
Mais franchement, c'était inutile : SyD était le meilleur garde du corps qui soit !
 
  
menaces et ripostes : Sasha balance sur le réseau !
-   Ve'ssshhh ! Ve'ssshhh ! Mais où il eeeeeest ! 
Sasha risquait d'être en retard à l'école, et le Berger n'était pas à sa place habituelle. Et il avait un truc super 
important à lui donner! Lando avait enfin une réponse, il avait envoyé un messager, et c'était grave, très 
grave ! La patte sur son épaule le fit sursauter. Il serait plus correct de dire qu'il fit un  bond et faillit tomber 
de son Bike ! 
-  Je suis là, Sasha. Dis-moi, tu me sembles bien inquiet : effrayé, dirais-je.
-  Ah, Ve'ssshhh, je suis content de te trouver! Ils vont nous voler la planète ! On pourra plus rien faire! Et y 
aura plein de gens partout! Ils couperont les...
-   Calme… Caaalme… là, tout doux… Respire profondément… 
C'est comme si un grand manteau bien chaud et douillet se posait sur les épaules du garçon. La panique 
reflua. Pourquoi aurait-il peur? Ve'ssshhh était là, tout irait bien. 
-  Voilà, tu vas mieux ? Si tu reprenais au début ? 
 -  Lando Calrissian, le Général, il a fait ce que je lui demandais: il a fait analyser le contrat par ses experts. 
Non, par une grande agence d'experts, c'est pourquoi ç'a été si long, et ils sont formels: Il ne faut surtout pas 
le voter. 
-   Cette fois, j'ai compris ! Tu as leur analyse avec toi ? Bien ! C'est une copie, j'espère? 
-  Oui, bien sur, mais j'ai fait plusieurs copies, faut toujours en faire. 
- C'est bien ! Glisse en une dans les archives et une autre dans le réseau, je sais que tu peux le faire. j'ai 
rendez-vous avec des membres du comité pour la préservation du milieu, et Voxan doit venir. Nous allons 
étudier tout cela. Va, maintenant, ou sinon, tu seras vraiment en retard ! 
  Sasha repartit, le cœur plus léger. Ce n'est que presque arrivé à l'école qu'il se rendit compte :
- hé, comment il sait que j'ai accès aux systèmes informatiques planétaires? 
 N'importe qui ici, du vieillard au plus jeune, lui aurait répondu sans même s'en étonner : 
  -  Ve'ssshhh sait toujours !
 En tout cas, la diffusion de l'analyse fit scandale! Mêmes les profs en parlaient entre eux à la récré. Aux 
infos locales, Voxan jouait les innocents: 
-Bien sur, j'ai soutenu une motion pour 10 jours de réflexion supplémentaires, un réflexe de prudence, dirais-
je, mais je n'aurais jamais cru…
Il semblait abasourdi : 
-  non, j'ignore comment cette info a pu rentrer dans le réseau, mais n'oubliez pas que chaque citoyen a le 
droit d'informer les autres, anonymement s'il le souhaite. Une enquête? Je peux en diligenter une et trouver 
l'auteur s'il y a une plainte pour mensonge, diffamation ou malveillance. En attendant, il m'est interdit de 
fouiller la vie privée des bons citoyens de cette planète.
Un enquête ? Comme s'il ne savait pas qui avait balancé. Protéger ses sources et couvrir son informateur, 
c'est le B-A-BA du bon flic ! 
 Madame Sirius, présidente du comité de reconstruction :  
- Je suis effarée: toutes ces clauses que je croyais inutiles, mais inoffensives. Isolées, elles le sont, mais 
rassemblées ! Le résultat me terrifie. Nous avons besoin de juristes professionnels ! Je l'avoue, ce type de 
contrat dépasse totalement mes compétences. 
  Elle proposa sa démission, qui fut finalement refusée.

  Malheureusement, les dirigeants de ReHab ne portèrent pas plainte. Sasha s'était arrangé pour que l'info 
semble parvenir d'une de leurs consoles. Dommage, il aurait bien aimé les voir se soupçonner mutuellement, 
d'espionnage industriel, par exemple. Qui sait? Avec un peu de chance, ils feraient une enquête interne qui 
parviendrait aux mêmes résultats. Il avait de quoi attiser leur méfiance: pour éviter que ReHab ne remonte la 



piste vers lui, le rusé Lando avait commandé l'analyse au nom d'une corpo concurrente et encore plus 
puissante. Ils n'avaient pas non plus renoncé à leur projet. Le chef de projet Marcona jurait ses grands dieux 
qu'il n'avait jamais envisagé une action déloyale et se disait prêt à réviser le contrat « avec l'aide 
d'authentiques experts, sans interprétation partisane suscitée par des concurrents déloyaux ». C'est qu'il était 
fort pour les discours, monsieur Marcona !  
Un partout, la balle au centre ! 
  En tout cas, le truc des tags tournait super bien : avec la complicité de deux droïdes astromech des 
rouges, les SyD, souvent aidés des compagnons, suivaient Marlez et ses contacts. C'est que sa petite équipe 
avait maintenant tout d'une unité pro. Sauf le temps ! Les pros ne passent pas la majeure partie de la journée 
à l'école, eux ! Malgré tout, la liste de Sasha grandissait, Voxan avait les noms. Seul problème : le droïde de 
protocole, très, très actif, n'avait pas de tag, lui !
-  je vais devoir passer à l'étape suivante !
Mais cela signifiait s'introduire chez des gens, placer des micros, des caméras. Toutes choses très mal vues 
sur Herrion, et pour tout dire, sévèrement condamnées.
 Ouais, mais les nouveaux bâtiments de ReHab ne font pas partie d'Herrion, non ? 
Comme une ambassade, ils bénéficiaient de l'extra-territorialité. En plus, pour terminer les travaux, des tas 
de gens entraient et sortaient. Ce n'était pas une atteinte à la vie privée, mais de l'espionnage industriel. Plus 
tard ! Pour l'après midi, Sasha avait mieux à faire.

 Interlude : Place au sport
  Il y avait un mini tournoi de street-ball à l'école, cet après midi. Pas d'entraînement, pas de filature, place au
sport !  Le street-ball 1était populaire sur Hyborria ou Gothica, mais peu de gens le connaissaient, sur 
Herrion, avant que ne débarquent trois millions d'enfants venus de tous les horizons. 
   Les Vargs affamés, c'était le nom de la seule équipe incluant des Herrians pure souche (il en restait si peu). 
Berylle et Corran, débutants, faisaient équipe avec des experts : Mizar, Rigel (dont les parents étaient des 
herrians partis chercher fortune à l'étranger) et Sasha. Ils allaient affronter pas moins de trois équipes de 
rouges (TIE fighters, TIE Interceptors et TIE Avengers, toujours chasseurs, ceux-là2) deux redoutables 
équipes de Coruscanti,  les Level 1313 et les S4892, (deux secteurs assez mal famés de Coruscant). Et 
surtout les Starfires, composée d'enfants des personnels de l'astroport, qui allaient jouer jusque sur Hyborria 
ou Gothica. La seule qui soit sponsorisée, avec de beaux maillots et tout, et tout..
  La huitième était une équipe de profs improvisée (mais monsieur Pegasus et madame Cygnus avait joué en 
seconde ligue sur Franca ou Hunnia)
  Monsieur Corrant, ancien champion de l'Amber Star, rappela les règles du jeu pour les spectateurs (surtout 
des parents et des personnels).  Elles étaient simples : 
 « On peut utiliser toutes les parties du corps pour frapper la balle, sauf les mains et les avant-bras  (il n'est 
pas recommandé d'utiliser certaines parties du corps, car la balle est très dure : ouille! C'est vous qui voyez !)
-  on peut jongler, faire des passes, utiliser tout obstacle naturel pour faire rebondir la balle, y compris le sol, 
mais si elle  y rebondit plus d'une fois, roule ou s'immobilise, l'adversaire peut la récupérer. 
-  On doit envoyer la balle dans les cages adverses pour marquer. Il est interdit de pénétrer dans la '‘zone 
rouge’' adverse , juste devant les cages.
- trois buts d'avance, c'est gagné, sinon, c'est celui qui est en tête au cinquième qui gagne.
 Je rappelle que ce sont  5 et 10 buts pour les adultes et les pros 

Les matches étaient courts, mais intenses et très physiques. Hors tournoi, on jouait trois manches  
successives.  Le truc sympa, c'est que chaque terrain pouvait être différent : murs, trottoirs,  clôtures, 
lampadaires, corbeilles à déchets… Mais attention aux fenêtres. Sur Herrion, elles étaient en verre, pas en 
plast ou en transpacier :  gare à la casse !
 Pour leur première partie contre les Starfires, les Vargs s'étaient réunis, en cercle, tête contre tête, pour se 
motiver et passer les dernières consignes :  «  Leur meilleur joueur, c'est Mika  Un super jongleur et passes 

1  Ou Corr-ball quand il se joue dans les coursives d'un vaisseau ou d'une station (c'était la distraction 
favorite des petits esclaves des pirates, Venom y excellait avant d'être affranchi.)
2   Notez leur préférence pour les produits de la maison Sienar, Pourtant, ils pilotent des aile-A ! Mais leur 
coursier est plus rapide que l'Interceptor.



précises! Je m'en charge !, expliqua Mizar, mais le plus dangereux, c'est Lucca : il tire de loin, vite et fort. 
Faut toujours avoir quelqu'un entre lui et la cage. Sasha, c'est pour toi. Rigel, tu es le plus rapide, je te laisse 
te placer. Berylle, Corran, Si la ruse de Sasha marche, ce sera à vous de jouer. On va le gagner, ce match !  
Un, deux trois, ssssssssshraaaaaaaaahhh!!!!!!'' »
 Le feulement du petit Varg affamé retentit. Et pour bien marquer le coup, ils ôtèrent leurs chasubles pour 
montrer leurs maillots à eux : tuniques blanches ou trônait un magnifique jeune Varg tenant une balle en 
équilibre sur son museau. L’œuvre de ma', qu'un ingénieux bricolage de pa' avait réussi à reproduire et 
imprimer sur le tissu en 5 exemplaires. 

 Monsieur Corrant commentait le match d'ouverture : 
 « Début de Match : les Vargs ont la balle : Sasha lève la balle du plat du pied, lobant Mari qui s'est 
interposée. Mizar la réceptionne en courbant le dos, la fait rebondir d'un coup d'épaule et, du pied l’envoie.  
Là où aurait dû se trouver Corran, qui a oublié de s'avancer. La balle roule au sol. 
  Aux starfires de jouer. Mari,  Feren, rebond sur le mur, contré par Rigel,  Lucca récupère, passe à Mika, qui 
fait  son numéro : amorti de la poitrine, genou gauche, genou droit, passe à lui-même du plat du pied pour 
contourner un Corran dépassé, récupération sur l'épaule, puis… au lieu de passer à Lucca, que Sasha 
surveillait, il ajuste un boulet de canon, droit au but ? Non ! Berylle est en plein sur la trajectoire, 
probablement par hasard. Elle tourne le dos sous l'assaut et…   bel arrêt involontaire du… postérieur. Hou, ça
doit faire mal !  
    Balle aux vargs. Sasha passe à Mizar, s'avance, Mizar renvoie la balle, Sasha récupère et tire direct contre 
le mur du réfectoire. Beau rebond ! Rigel est juste sur la trajectoire… Berylle n'est pas loin, mais semble un 
peu perdue… Rigel tire ! Tir tendu et précis, bien cadré, mais d'un peu loin...  Ilena s'interpose au dernier 
moment et, d'un coup d'épaule, la renvoie, un peu au hasard. Course rapide de Lucca qui récupère in 
extremis, relève la balle, un rebond du genou, et…  superbe reprise de volée ! Mais le retour rapide de Sasha 
sauve les Vargs ! Toujours 0/0. »   
    « Une courte pause pour souffler, les enfants. N'oubliez pas de prendre une bonne rasade de jus de Kilao, 
gracieusement offert par notre sponsor officiel, madame Mimba ! »
...
    «   Et la partie reprend, sous l'impulsion des vargs, dont les mauvaises langues disent déjà qu'ils jouent à 
trois contre cinq ! Allez, Berylle, Corran, on se secoue ! Mizar fonce à travers la défense des Starfires, Lucca 
et Feren viennent pour renforcer Mari, mais Mizar passe vers l'arrière. Sasha jongle, mais il est pressé par 
Mika et ilena. Il tape vers l'avant, un peu au hasard, dirait-on... Rigel est trop loin. Mais le hasard fait bien les
choses : Berylle est là,  Oubliée de tous, toute seule devant le but. Pour une fois, elle  réussit son contrôle et 
tire ! Ouiiiiiii !  But, but Buuuuuuuuuuuuuuuuuuuuut !  Et les petits Vargs mènent 1 à zéro !
   L'action reprend, avec  Mari, Feren, qui passe à Mika, démarqué. Un seul obstacle, devrais-je dire naturel, 
entre le but et lui : Corran. Mika va le passer,  le passe… Mais ? Que s'est il passé ? C'est Corran qui a le 
ballon et il est seul devant le but, il tire ! Ouiiiiiiii ! But, But, Buuuuuuuuut ! Je n'ai rien vu, rien compris, je 
demande un ralenti ! Ah, on m'informe qu'il n'y a pas d' holocam sur le terrain ! dommage ! En tout cas, 2 à 
zéro pour les Vargs.
   «  Et la partie reprend : cette fois, les Starfires se méfient : Corran semble avoir appris à jouer depuis son 
but. Il contre un tir de Mika, passe à Rigel qui, un, deux, trois, rebonds de la tête, envoie vers Mizar. Mais 
Lucca est là qui  lui subtilise le ballon. Le revoici face à Corran. Lucca tente un pont, mais… je n'ai encore 
rien vu ! Corran a la balle, il passe en retrait à Sasha, qui renvoie en un long lobe sur Berylle, bel amorti du 
pied gauche, elle ajuste, tire ! Ilena s'interpose et sauve son camp. Retour à Mika, qui affronte une Berylle 
revenue en soutien. Il la passe grâce à un judicieux rebond sur une poubelle, lance Feren qui tire… 
ouhhhhhh, ça fait mal ça ! Sasha a fait preuve d'esprit de sacrifice, il doit le regretter, maintenant !  en 
général, On évite d'arrêter la balle avec… euh, vous voyez ce que je veux dire ! Pauvre Sasha ! J'ai mal pour 
toi ! Mais le jeu, impitoyable, reprend. C'est Bérylle qui lance Mizar.. Mizar, encore Mizar, quel jongleur ! 
Rigel, Corran qui, encore une fois, mystifie Lucca, Bérylle s'est avancée, va-t-il la voir ? Oui ! Et notre petite
Bérylle, en limite zone rouge, n'a plus qu'à déposer la balle dans les cages adverses. Et… eh, oui, but ! Et 
C'est le Match ! C'est gagné ! Match! Match, Maaaaaaaaaaaaatch ! C'est incroyable, les Starfires sont 
vaincus, eux qu'on donnait favoris du tournoi ; Les petits Vargs ont gagné ! La victoire semble même ranimer
le pauvre Sacha qui vient, un peu pâle, féliciter sa copine. 



 Sasha se chargea de tout expliquer aux Starfires :  « c'est ce qui arrive quand une  grande équipe 
sous-estime les petits poucets. Vous pensiez tellement fort que des herrians ne savaient pas jouer, que vous 
l'avez cru ! Le pa' de Corran et la ma' de Berylle ont joué en équipe une sur Gothica ! Ils ont appris deux-
trois choses à leurs enfants. Presque tout, même. Sans rancune ?   Mika était beau joueur, mais Lucca boudait
dans son coin ;
Les Starfires remportèrent tous leurs autres matches, même contre les 1313 et les interceptors. Les petits 
Vargs gagnèrent encore leur match contre les profs, puis un nul, un autre perdu  de justesse. Sasha eut le 
plaisir de marquer un but chanceux contre les interceptors de Jacs, mais pour le reste, son équipe se fit 
écraser 1à 4 contre l'équipe de Jacs, 0/3 contre les 1313, même score  contre les S4892. Les 1313 furent 
déclarés vainqueurs du tournoi pour un seul but d'avance au goal-average.
-  la prochaine fois, on s'entraîne plus, et on les bat !  jura Sasha : il pensait pouvoir convaincre le  pa' de 
Corran de les entraîner. Un triple champion de secteur, demi-finaliste de la conférence Nord-est! C'est très 
utile de pouvoir consulter en cachette les fichiers de la sécurité.... 
 En tout cas, battre les Starfires était presque aussi génial que de glisser des épines sous les pieds de ReHab ; 
Et une nuit sans cauchemars pour Sasha, une ! Bon d'accord, après le tournoi, il avait mal partout, Mais cela  
ne l'empêcha pas de tomber comme une masse. 

   Chasse au vertil : un après midi avec les copains
 Le lendemain, impossible d'aller fureter du côté de chez ReHab ; Sasha avait un bébé sur les bras,  Et même 
dans les bras ! Pa' et ma' avaient dû s'absenter.  Alora était charmante, mais constata le garçon, changer ses 
couches n'avait rien d'une partie de plaisir depuis qu'elle mangeait viandes et légumes. Beurk ! La faire 
manger, par contre ! Elle suivait chaque cuillère du regard, comme la tête chercheuse d'un missile Blue-ray 
suit sa cible jusqu’à l'impact et elle ouvrait grand son bec bien avant de recevoir sa becquée. 
Cela laissait tout un tas de possibilités amusantes : retirer la cuillère au dernier moment, lui faire suivre une 
trajectoire compliquée, faire semblant de manger à sa place, rater la bouche… Sasha constata que c'était 
amusant seulement après que la petite vorace eut satisfait sa première faim. Avant, c'était des hurlements 
stridents et  grosse colère ! 
    Il jouait avec elle quand ses potes arrivèrent. Une fois Alora changée (les autres se contentèrent de 
regarder, mais de loin, sauf Mizar  qui avait un petit frère et qui prodigua quelques conseils inutiles) et 
couchée pour la sieste, il réunit son conseil de guerre à l'ombre des vertverts de la cour. Ma' avait donné son 
autorisation pour que la petite dorme dehors dans son petit lit flottant, à côté de son frère. il faisait si 
beau !.Le conseil fut court: Sasha voulait savoir comment et à quelles heures entraient et sortaient les 
ouvriers travaillant dans l'immeuble  ReHab. Rien de plus facile pour Rigel et Mizar qui habitaient tout près !
Berylle fit sa mystérieuse en promettant bien mieux, grâce à sa maman. Pas moyen d'en savoir plus ! Et 
après ? place au jeu !
  Pa' avait bricolé un truc génial : une cible taillée dans un bloc de mousse isolante bien dure, sur laquelle ma'
avait dessiné un vertil vorace3 ; Il fallait lui lancer de petits dards empennés au moyen d'un long tube dans 
lequel on soufflait. Pa' appelait ça une sarbacane ! Il y avait un système de points : un coup dans l'abdomen, 
cinq points, 7 points pour les pattes, 10 pour la tête, 10 de plus si on le touchait entre les antennes. De quoi 
passer l'après midi entre copains, en attendant le réveil d' Alora. 
 La partie fut serrée : bien sur, Sasha avait de l'expérience avec son lance-aiguille Bronash, mais là, il fallait 
tout de même souffler ! Pas facile de bien doser… à ce jeu, Théra était la meilleure : quel souffle ! Milo, par 
contre, failli avaler le dard : au lieu de souffler, il avait aspiré, cet idiot ! Heureusement que  pa' avait prévu 
ce genre de gag en construisant sa sarbacane et que les dards n'auraient même pas égratigné un vrai vertil. 
C'était un sacré bricoleur, pa' ! La partie s’interrompit un instant quand Alora réclama son biberon . 
 Quand ma' et pa' rentrèrent, ils trouvèrent les compagnons assis en cercle, dégustant leur goûter, tandis qu' 
Alora, repue, passait de bras en bras et de câlins en câlins… un après midi avec les copains est bon après-
midi. 

3  Un ravageur de récoltes, un vrai fléau pour les paysans.



  Chapitre 5 : La compagnie Reaper reprend du service :
 à vos ordres, Cap'tain Sasha !

Mission chez les commandos :une vieille tradition remise à l'honneur !
Ce n'était pas la première fois que Sasha se rendait dans le district des Cascades. Mais cette fois, il était en 
Mission. Pas une mission secrète, ni une opération anti-réhab ! K'reelll, le Berger du district avait appelé son 
collègue V'esshhh : il avait un gros souci avec d'anciens enfants soldats. 
- Ce n'est pas qu'ils se comportent mal, et leurs thérapeutes sont assez satisfaits de leurs progrès. Mais je sens
comme un malaise, une grande détresse chez beaucoup d'entre eux… J'ai besoin d'un peu d'aide.
- Quel type d'aide  ?
- Je crois que j'ai la solution…Quelqu'un de ton district !
La solution, qui venait de descendre de la navette inter-districts, filait sur son Bike à une allure très modérée, 
toujours accompagné de SyDney. Sasha y allait, parce que son ami Berger le lui avait demandé, mais sans 
aucun enthousiasme
- Mais qu'est-ce que je vais bien pouvoir leur raconter, moi ? Il est marrant, V'essshhh !
« Va les voir, cause un peu avec eux, essaie de savoir ce qui ne va pas, gnagnagna, gnagnagna ! » J'suis pas 
Docteur, moi ! Et pourquoi moi, d'abord ? 
-  Tu sais, je crois qu'ils ont surtout besoin de quelqu'un qui les comprenne ! Tu les connais bien : tu t'es 
souvent entraîné avec eux, vous avez fait des opérations ensemble. À mon avis, tout ce que tu auras à faire, 
c'est de les écouter !
SyDney était toujours de bon conseil, mais son partenaire n'avait guère envie de l'écouter. Sauf qu'il avait 
l'argument qui tue :
- Et puis Venom t'a demandé de veiller aussi sur eux !
  Les reapers4 venaient d'un monde peu développé aux fortes traditions guerrières. Au départ, Venom avait 
pensé ramener ses petits commandos chez eux : il pensait qu'auréolés de leurs talents guerriers et les bras 
chargés de riches  présents, ils seraient accueillis à bras ouverts par leurs familles et leurs tribus. Une erreur, 
comme une rapide enquête l'avait démontré : pour leurs parents, pour les chefs de clans, ils étaient morts le 
jour de leur départ, qui plus est sans avoir acquis le statut de guerrier. Bref, ils auraient été au mieux, 
ignorés , au pire, chassés ou tués. Heureusement, les montagnards du district des Cascades voulaient aussi 
adopter. Quoi de mieux que des enfants élevés à la dure pour un district où la vie était loin d'être aussi facile 
que sur le reste de la planète ?

 K'reelll avait choisi l'endroit et les protagonistes : un vallon étroit et accidenté, un bosquet, une 
cascade, de quoi faire un bon goûter, Sasha et le Sergent Wolf. 
Peter Wolf Arctarus, sur ses documents d'identité. Wolf, selon son nom tribal, qu'il s'était choisi lui-même. Ils
avaient le même age, mais pour Sasha, depuis sa formation commando, c'était Sergent ! Ou, ''à vos ordres 
Sergent ''! 
Mais pas cette fois. K'reeelll les avait abandonnés là, comme s'ils pouvaient à eux deux résoudre tous les 
problèmes des enfants soldats !
- Bon, ben… Fit le Sergent, embarrassé…
- Ouais, répondit Sasha, tout aussi embarrassé…  Il y eut un silence gêné.
  Puis il explosa :
- Ils en ont de bonnes, ces vieux ! Y a un problème, démerdez-vous, trouvez la solution ! Et finalement, les 
Bergers sont les pires !
Long silence…
- Ils ne comprennent pas… Ils ne peuvent pas comprendre… Ce qu'on a fait, ce qu'on a vécu…Ce qu'on est 
vraiment , Commença le Sergent.

4  Reapers=moissonneurs (en référence à la moisson, selon le jargon des pirates de Belvan : un assaut 
destiné à capturer des esclaves sur une planète peu méfiante) 



Tout ce que tu as à faire, c'est écouter, avait dit SyDney. Sasha ne fit pas qu'écouter : ce que ressentait le 
sergent, il le ressentait aussi, sauf qu'il n'avait jamais réussi à mettre un nom dessus : Cette envie d'utiliser la 
violence pour résoudre les problèmes les plus banaux. Cette colère, parfois, qui montait sans qu'il sache trop 
pourquoi ou comment. Bien sur, en bon infiltrateur, il savait le cacher ! Tout était là, en trois mots  : 
Machines à tuer.
    Mais le vrai problème, son pire cauchemar, c'était : 
- Qu'est-ce que mes parents penseraient de moi s'ils savaient tout, résuma-t-il.
- Et aussi, s'ils savaient qu'on a aimé ça : se battre, je veux dire. Et ce pouvoir qu'on avait, même sur les 
adultes…   Comment ils le prendraient ? Encore que  mon pa' a été soldat dans l'armée du Secteur… Non, 
même lui, il aurait du mal à imaginer…
Wolf avait l'air d'une brute, mais il savait réfléchir, presque comme un adulte. Sur sa planète, on l' était après 
avoir coupé sa première tête ! Sasha comprit enfin : 
- Et maintenant, vous devez être des enfants comme les autres : vous n'avez même pas de Syds, pas 
d’entraînement spécial, même pas le prestige et la gloire des pilotes.
- T'as tout compris : des tueurs à la retraite, voilà ce qu'on est. Plus rien…
-  Et moi, je suis un Herrion, héritier d'un empire ! Et Markus est mon grand-frère ! C'est pas juste !
- Depuis quand la vie est juste ? Je me souviens quand ils sont venus me chercher ! J'ai fait partie du tribut : 
un enfant sur dix ! Et j'ai quitté mes montagnes sauvages que j'aimais tant et nos guerres tribales pour la 
guerre spatiale ! Et mon père a reçu un fusil, une de ces pétoires à propulsion chimique en compensation ! Il 
était plus fier de son arme que de son fils ! Pourtant, j'étais sacrément doué : sergent à dix ans ! Peuh ! Et 
Venom… Il nous disait qu'on était les meilleurs, qu'on pouvait devenir aussi bons que lui !
- Je me souviens… Ils ont tué mon grand-frère devant moi, parce qu'il essayait de me défendre. Quand 
Venom m'a trouvé et acheté, j'ai pensé qu'il pourrait me protéger… Il l'a fait ! C'est moi qui ai choisi son 
nouveau prénom, tu sais… Markus, c'était celui de mon frère !
-   On est bien, ici, et c'est bien d'être de vrais enfants, mais on est des guerriers ! Sur mon monde…
Sur son monde, la guerre faisait partie de la vie quotidienne. Mais son camarade lui coupa la parole ! 
- J'crois que j'ai une idée ! Fit Sasha, tout excité,  en se levant brusquement, avant d'ajouter : 
- Mouais, ce serait mieux de vérifier d'abord…
- Quoi, c'est quoi, ton idée ?
- Tu m'accompagnes ? On va à la bibliothèque du palais : Faut que vérifie sur la Charte familiale !
- Vérifier quoi, enfin !!!
- J'suis un Herrion, non ? J'ai des privilèges, enfin je crois… Et justement, il y en a un qui pourrait te plaire. 
Faut vérifier, j'te dis. Après, on parlera à K'reeelll

V'essshhh ne parut pas opposé à l'idée, mais semblait un peu sceptique :
- J'avoue que je n'avais pas pensé à ça ! Une solution pour le moins originale…Mais il sera difficile de 
l'appliquer 
-  Ben pourquoi ? D'abord, tout cadet de la famille Herrion a droit à une garde d'honneur et à un titre 
militaire : le vice-roi est Amiral, son héritier général, etc. Le grand-père de Grand-père a eu sa mini 
compagnie de petits soldats à l'age de 8 ans, grand-pa' m'a raconté l'histoire ! Bon d'accord, c'étaient surtout 
des compagnons de jeu et c'est une tradition un peu oubliée, mais c'est légal ! Et puis Venom m'a demandé de
veiller AUSSI  sur eux ! Après, la compagnie Reaper sera MA compagnie, on va prêter serment, et tout ! 
Donc, ils ont le DEVOIR de s'entraîner pour remplir leur mission ! Y a pas de raisons que les rouges et moi 
on y ait droit, et pas eux !
-  Convaincre les parents et l'assemblée ne sera pas si facile…
- K'reellll m'a dit qu'il se chargeait des parents ! Ils sentent bien que quelque chose ne va pas ! Et il dit qu'il y 
a pas mal d'anciens soldats et des résistants dans le voisinage : voilà pour l'encadrement ! Quant à 
l'assemblée, pas la peine, j'ai vérifié : quand grand-père n'est pas là, les gardes d'Honneur, c'est pour Voxan ! 
Il valide, informe K'reelll et les parents, et c'est bon ! Il n'est même pas obligé d'en parler à ses adjoints ! 
Enfin, jusqu’à ce que grand-père valide ou invalide.
-  Je vais en parler à Voxan, on verra bien !  fit le Berger d'un ton sceptique
 Sasha se demandait pourquoi V'essshhh faisait tant de difficultés : c'était bien ce qu'il voulait, non ? Et puis 
K'reelll était d'accord : il avait déjà trouvé un endroit isolé pour la cérémonie. 



Sasha parti, V'essshhh  contacta son collègue K'reeelll.
[Tu avais raison K'reeeelll, fut la réponse du Berger au Berger, Sasha était bien la solution ! Mais je 
demanderai quand même à W'arrr d'en parler aux Fantômes…]
[Ils sont très secrets, tu les connais, mais j'ai réussi à convaincre certains de participer aux entraînements. Je 
pense que cela sera plus convainquant que tous les discours. Et toi, comment ça avance, avec Sasha ?]
[ S'il n'y avait pas ce problème avec ReHab, j'aurais déjà trouvé un prétexte pour commencer sa formation.]
[ Tu lui as mis un lourd fardeau sur le dos !]]
[ Correction : Il se l'est mis tout seul : c'est bien pourquoi je le laisse faire !]

Frères de sang
 Pendant toute la semaine, Sasha avait attendu cette cérémonie avec beaucoup d'appréhension. Mais 
là, il était en plein dedans et finalement, c'était plutôt… Chaud ! .
 Le feu dansait joyeusement dans la clairière obscure. Sasha s'entailla le doigt et en fit couler quelques 
gouttes dans le bol que lui tendait  le Sergent Wolf, mêlant son sang à celui des soldats de la Compagnie et à 
la terre d'Herrion. Le sang affluait dans ses tempes, bourdonnait dans ses oreilles, Son cœur battait à tout 
rompre, et la nuit était sauvage, rouge et magique au milieu des cris et des chants de guerre. Cette cérémonie 
primitive, barbare, avait quelque chose de terriblement exaltant ! Sur le moment, Sasha se sentait prêt à 
affronter un Rancor à mains nues ou à défier la galaxie toute entière ; Il prêta le serment du Reaper, puis 
dansa avec les autres, but à la cruche qui passait de mains en mains un breuvage aigre et brûlant, sauta à 
travers le feu jusqu’à ce qu'il ne reste plus que des braises… Au petit matin, l'Initié de fraîche date se réveilla
avec une tête bourdonnante et l'estomac en fureur… C'était la première fois qu'il buvait de l'alcool. C'est la 
dernière, juré ! Un bon petit dej' et quelques gorgées d'eau fraîche bues à même la source suffirent à calmer 
tout ça ! 
Puis, toute sauvagerie oubliée, SES soldats vinrent lui prêter serment. Ou plutôt prêter serment à Sasha 
Herrion, héritier potentiel du vice-roi… 

L’héritier rentra à la maison en poussant son Bike, trop crevé pour pédaler. Et son estomac ne s'était 
apaisé qu'un moment, constata-t-il. Beaaark ! Plus jamais ça !
- Et voilà : je suis Capitaine ! Encore des responsabilités… fit-il en se laissant tomber dans son lit ! Il 
dormait avant de toucher l'oreiller. Heureusement, il n'y avait pas école et V'essshhh avait tout arrangé avec 
pa' et ma' pour cette ''soirée d'anniversaire'' d'un copain d'un autre district!



 Chapitre 6 : Espionnage industriel ; Rehab sur écoute !

Une visite chez les corpos ; c'est Marcona qui régale !
 Berylle était géniale !  Ma copine est super géniale ! Super hyper méga géniale, se dit Sasha en 
rentrant au vu et au su de tous dans l'antre de l'ennemi. Avec un badge officiel et avec le '‘chef de projet’' 
Marcona pour guide. En plus, il avait ses copains avec lui ! Toute sa classe, pour être exact ! Le directeur 
Altaïr, Monsieur Pegasus et madame Sirius encadraient la sortie.
 Berylle avait fait fort: elle avait réussi à convaincre sa mère d'abord, puis Marcona lui-même, d'organiser 
des visites scolaires: 
-  on a même droit de visiter le palais et la sécurité planétaire ! Alors, pourquoi ReHab, c'est interdit ? Vous y 
faites des trucs pas bien, comme ils disent sur le réseau ?
Marcona avait reçu le message 5 sur 5 : Pour redorer son blason, il avait programmé plusieurs visites. La 
classe de Berylle était la première. 
Une aubaine pour Sasha qui n'avait pas trouvé de moyen simple de pénétrer clandestinement dans le 
bâtiment : tous les ouvriers portaient un badge et étaient scannés à l'entrée. Pareil pour les matériaux. Et la 
nuit, une armée de drones de surveillance et de gardes veillaient sur les locaux. Il y avait probablement des 
détecteurs partout . Même ainsi, il était prêt à tenter sa chance quand Berylle était arrivée, toute fière :
 -  j'ai une surprise pour toi…
-  ah ? C'est quoi ? Sasha avait oublié la promesse de sa copine ; ce n'était pas encore son anniversaire, alors 
quoi ?.
 -  J'ai une surprise pour toute la classe… 
 - ah, bon  fit Sasha, vaguement déçu.
 -   tu  ne veux pas essayer de deviner ? 
-   Euh, chais pas… Tu as des places pour un concert des Herrion's Twisters ? 
 Berylle était une fan, lui beaucoup moins.
 -   Essaie encore ! … Y a pas un endroit que tu aimerais visiter ? 
- Euh, la plage des coraux à Bleurive ?  Un des plus beaux sites de la planète, d'après pa' et ma'.
-  Ah, quel nigaud ! Un endroit où tu veux entrer à tout prix, même en cachette 
-  Euh… Quoi ??? ReHab ? Tu peux me faire rentrer chez ReHab ?
Sasha lui aurait fait une bise ! D'ailleurs, Il lui en avait fait une (sur la joue, bien sur!) et elle était devenue 
toute rouge ! Ah, les filles ! Et elle la lui avait rendue.
-  dis, Sasha, pourquoi tu es tout rouge ? 
-  La ferme, SyD' ! 

  Enfin, il y était ! Et il avait amené avec lui quelques gadgets pillés dans les réserves secrètes de 
Venom (non, c'est pas du vol, c'est pour une bonne cause!)  Des micros organiques presque indétectables, par
exemple. Et, vu leur forme et leur consistance, il avait trouvé le moyen idéal pour les placer : il s'était 
fabriqué sa propre sarbacane, une petite, plus discrète que celle de pa'. Mais il n'en eut pas besoin pour sa 
première cible : les superbes distributeurs multi fonctions installés dans le hall. Boissons, casse-croûte, 
l'autochef intégré avait plus de 5000 produits dans sa mémoire! Une curiosité, sur la modeste Herrion. 
Marcona, qui avait prévu l'effet de cette nouveauté, promit d'offrir une boisson et un en-cas à chaque élève 
en fin de visite. Sasha décida de patienter un peu. Il avait appris, au cours de sa formation que c'était un lieu 
stratégique : On s'y rencontre, on discute, on oublie parfois les règles de sécurité. Il prépara un de ses micros.
Il se doutait bien que Marcona ne leur ferait pas visiter les endroits les plus importants, et était assez 
expérimenté pour ne pas mettre un micro dans le superbe bureau que Marcona présenta fièrement comme le 
sien : trop souvent scanné et vérifié. Mais dans la petite salle d'attente ? Oui ! Jacsyn essaya un des fauteuils ,
c'est à dire qu'il se vautra dedans :
 - Woof ! Super confortable! Y s'refusent rien, chez ReHab ! 
 -  Jaaacsyn ! Le regard qui le fusilla n'était pas celui du directeur Altaïr ; c'était pire: celui de son pa'. Il se 
trouvait que c'était la même personne. Jacs se releva comme un ressort, conscient qu'il avait peut-être abusé.
 - pardon, Pa', euh monsieur le directeur…euh 
-  Nous reparlerons de cela à la maison. Mais ce n'est pas à moi que tu devrais présenter tes excuses ! 
Tout penaud, tête basse, le pauvre Jacsyn présenta des excuses convenables à monsieur Marcona, qui les 



reçut avec bienveillance :
-  L'as-tu trouvé confortable, au moins ? 
- oh, oui, super, je veux dire… 
-  Je te remercie d'avoir fourni ton avis de testeur expérimenté. Je ferais part de ton appréciation si flatteuse à 
notre décorateur. Il en sera ravi 
 Jacs eut bien le sentiment qu'on se payait sa tête. Il bouda pendant toute la visite. Mais il avait collé un 
micro sous le siège. Il ne semblait pas trop inquiet, tout de même, pour le tête-à-tête promis par son pa'  
 Les bureaux de la comptabilité, ce n'est guère passionnant à visiter! Mais pour y placer un micro ? Oui ! Les
comptables, ça traite des dossiers, ça discute de choses sérieuses. Mais la sécurité et le secret ? Pas leur truc !
Les toilettes? Évidemment! On entend parfois de drôles de bruits, mais plein de gens les prennent pour leurs 
bureaux. Sasha profita d'un arrêt pipi pour en coller un sous un lavabo. Berylle fit de même côté filles. 
L'élévateur? Pareil! Sasha connaissait des gens qui y tenaient leurs conversations secrètes : on coupe le 
moteur, et…
  La technique ? Très simple : Il sortit sa sarbacane, et, caché par un copain, visa l'un des coins supérieurs de 
la cabine. Dans les bureaux, il préférait le pot d'une plante verte; ce truc gluant tenait sur presque toutes les 
surfaces; une fois sec, ça ressemblait à une grosse crotte de nez…
  Encore un micro pour la vaste maquette Holo qui permettait de voir d'un coup d’œil le projet de 
reconstruction de Bleurive. Il ne restait plus, en fin de visite, qu'à coller son dernier micro, le plus puissant, 
près du fameux distributeur. Dans la bousculade, ce fut une partie de plaisir. 

Par contre, Sasha  était un peu embêté : Marcona l' avait regardé, à plusieurs reprises, avec un peu 
trop d'attention. Aïe, il m'a vu ! Mais ce n'était pas ça du tout !
 -  Ne seriez vous pas, jeune homme, l'illustre Sasha Vega an-Herrion, que le baron Kloo m'a décrit sous un 
jour fort élogieux.
 L'homme avait de la lire la bio officielle du garçon :  elle mentionnait sa servitude chez les pirates, mais ne 
mentionnait que des activités de '‘service’'. Qu'il interprète ça comme il veut. La bio mentionnait aussi qu'à 
la fin, il exerçait ses '‘services’' au sein de l'escadron rouge. Il va penser à du piston, ou que ma cousine a 
voulu me protéger. Attention, Je me suis déjà trahi une fois. Heureusement que Lando a juré de garder mon 
secret.
-  C'est bien moi, m'sieur. Mais vous savez, l'illustre et le vous sont de trop. je suis juste Sasha !
 '‘Juste Sasha’' se permit un ouf de soulagement mental. 
-  Eh bien Sasha, il m'a demandé si je te voyais, de te renouveler ses remerciements pour ton aide amicale et 
énergique 
- oh, c'était un plaisir. Mais j'ai failli me faire gronder, car je suis arrivé très en retard à l'école  Il jeta un 
regard en coin au directeur Altaïr qui s'était approché.
- Tu m'en vois désolé ! Il semblerait que la compagnie soit quelque peu en dette avec toi. S'il m'est possible 
de m'acquitter de cette dette, peut-être une petite faveur...
-  Justement, Sasha souhaitait vous en demander une, n'est-ce pas, Sasha ? 
Marcona prit cet air standard d'adulte bienveillant et attentif qui irritait tant le garçon. Comédie, pour 
comédie, il joua à fond son personnage : Timide, mais fier, faussement modeste, 
-  J'ai fondé un club, à l'école : Le Club des limiers d'Herrion.
Le corpo ne pouvait ignorer le célèbre club sponsorisée par une non moins célèbre chaîne de restauration. 
Sasha se tut, comme s'il ne savait pas comment continuer. Altaïr vint à sa rescousse. 
- Créer et animer un club est une activité qui requiert beaucoup de travail, c'est une bonne façon d'initier nos 
jeunes à la vie sociale, pontifia le Dirlo. Sasha s'est beaucoup investi et son club a énormément de succès. il 
encouragea le garçon du regard.
- Euhhhh... oui, nous organisons des conférences, aussi, avec de vrais spécialistes.
Nouveau blocage, suppléé par le Dirlo.
-  Sasha a invité le directeur Voxan, monsieur Corrant, qui a raconté une enquête passionnante qu'il a menée 
sur Amber12, Les Journeymen Volner et Wa'rrrr qui ont expliqué leur travail.
-  Oui, et Wa'rrrrr nous a montré comment il utilisait le flair de ses vargs pour retrouver les voleurs !
Les yeux du garçon brillaient.
-  Ce fut très spectaculaire, en effet  insista le dirlo avec un regard appuyé à Marcona ; Il pressa le garçon de 
faire sa demande :
-  Hé bien, Voila : j'ai lu dans votre bio officielle que vous aviez dirigé une compagnie qui formait des agents 



de sécurité et des gardes du corps.
-  Nous y voilà! Surtout les gardes du corps, n'est-ce pas? Sais-tu que j'ai moi même commencé ma carrière 
en exerçant cette profession? »
-   Vrai ? Vrai de Vrai ? 
-  J'ai un planning chargé, mais… monsieur Altaïr donna une petite tape amicale sur le dos du garçon 
admiratif..
-  Ah, oui, pardon ! Accepteriez vous de venir parler de ce super métier à l'une de nos prochaines réunions ? 
-   Comme je te le disais, j'ai un planning chargé, mais si l'une de vos dates convient…
-  Oh ! Les voilà, m'sieur ! Ce serait vraiment super !
-   Et si j'emmenais mes propres gardes du corps et qu'ils faisaient une petite démonstration ?
 le garçon en resta sans voix, mais ses yeux parlaient pour lui… 
Marcona lui ébouriffa les cheveux et commença la distribution. 
 Vous avez vu comme je l'ai ferré, ce vieux ? À la réunion, je trouverai bien un moyen de les taguer, lui et ses 
gardes du corps. Ensuite, où qu'ils aillent … Seuls ses potes savaient où il voulait en venir. Le petit geste 
approbateur de Berylle l'emplit d'une vraie fierté. Juste avant de partir, Marcona ne put s 'empêcher de 
prendre Sasha à part, pour lui dire sur le ton de la confidence :
- Concernant votre club, J'ai cru relever une certaine ressemblance avec le célèbre, sauf sur Herrion bien sur, 
'‘club des limiers galactiques’' 
Il veut m’embarrasser ? Genre je garde ton petit secret, mais je ne suis pas dupe. Hé bien, faisons-lui plaisir.
Sasha répondit sur le même ton confidentiel :
-  Je me suis même inspiré du manuel, au début. Mais il n'y avait pas grand-chose, alors j'ai fait des 
recherches, à la bibliothèque municipale ou à celle du palais, et j'ai trouvé plein de techniques sympa 
- Et tu n'as pas songé à t'inscrire au vrai club ? 
- Si, mais il n'y a pas de restaurant Biscuit Baron, ici!  Regretta le garçon. Qui poursuivit : 
-  Dommage, on aurait pu avoir le badge bleu, celui avec le communicateur   
-  Peut-être que je pourrais arranger cela. Je voyage beaucoup, tu sais… 
Il n'a pas réussi à m’embarrasser, alors il cherche à m'acheter… D'accord !
- Ce serait vraiment super, monsieur ! Génial ! 

  j'y arriverai, Avec un petit coup de main de mes amis : Le droïde et le Berger
-  pffff ! Y en a trop ! Comment je fais le tri, moi ?
Le garçon en pleurait de frustration. Espionner ne l'amusait plus du tout, finalement. Il en avait ras le bol, de 
ses petits jeux. Tout ça pour des gens incapables d'apprendre à corriger leurs conneries. L'opinion était à 
nouveau en faveur du projet ReHab ! Désespérant !
   Sasha avait pourtant programmé deux consoles du Hangar pour essayer de démêler le fatras de 
conversations que les micros enregistraient jour et nuit. L'une triait par mots clés, l'autre utilisait un 
algorithme de reconnaissance vocale, programmé pour reconnaître certains personnages clé : Marcona, le 
Droïde de protocole, Marlez et quelques autres. Mais même ainsi, il y en avait trop ! Beaucoup trop ! Il avait 
veillé bien au-delà de l'heure habituelle, mais n'avait relevé qu'un fatras de petites phrases sans importance, 
des vantardises d'un comptable concernant sa vie amoureuse, de drôles de bruits provenant des toilettes, et 
même une utilisation imprévue de l'élévateur quand une tech de la salle de contrôle et son amoureux, le 
comptable vantard, s'étaient retrouvé seuls. Sasha, rouge jusqu’aux oreilles, avait coupé l'enregistrement au 
moment crucial. Pourtant, tout avait bien commencé, les tourtereaux avaient échangé des infos 
intéressantes…
-   J'sais pas quoi faire ! Il faudrait une armée d'analystes!  Se plaignit-il à SyD qui patrouillait autour de la 
ferme en quête d'intrus et de Vertils voraces.
-   Mais tu en as une !  Plus de 70 SyDs, des astromechs, et même l'auto-chef du hangar ne demandent qu'à 
t'aider ! Il ne connaît pas que des recettes de cuisine, tu sais, et il trouve que ses capacités sont sous-
employées. Et déjà, tu pourrais coupler les deux consoles pour qu'elles croisent leurs données.
-  Mais pourquoi j'y ai pas pensé plus tôt ! . 
-  parce que tu es trop impliqué ! Tu veux tout faire, tout contrôler ! Tu oublies que tu as des amis. Pas que 
chez les humains, je veux dire. Repose-toi, on va s'en occuper ! J'en ai déjà discuté avec 125 et 126 et ils ont 
parlé aux autres réservistes. Tu sais, tu peux nous faire confiance: nous savons réfléchir et aussi garder un 



secret !  Alors ? 
 Ai-je confiance dans les SyDs ? J'ai confiance en SyDney ? Oui, à 150 %
-   bien sur, que je te fais confiance ! Tu es un vrai ami ! Je ne connais pas beaucoup les autres, mais toi, oui !
Alors si tu me dis qu'ils sont d'accord, c'est bon pour moi. Tu as raison : Je suis un idiot ! J'ai trop l'habitude 
de travailler en solo. J'ai même pas pensé à coupler les consoles! 
-  C'est plus facile de réfléchir avec un peu de recul, tu sais! Voila ce qu'on va faire: Nous, On s'en occupe, et 
toi tu dors. Que penses-tu de mon plan ? 
  SyDney ne laissa pas de place aux objections. Son ton avait changé ; pour un peu, on aurait dit pa' quand il 
faisait l'une de ses '‘mises au point’'. Une seule réponse possible :
-  qu'il est génial ! 
- alors, bonne nuit. SyDney, terminé!  le droïde coupa sans laisser à son ami le temps de répondre, mais resta 
connecté.
- dormir, je veux bien, mais j'y arriverai pas… Sasha bougonna un peu, se tourna sur le côté, et ses yeux se 
fermèrent tous seuls.
-  Bonne nuit !  SyDney avait jugé la situation assez grave pour employer la '‘berceuse’', Un outil prévu au 
départ pour garder inconscient un partenaire gravement blessé ou trop épuisé. Pour cela, il n'avait pas hésité, 
au risque de griller quelques-uns de ses propres circuits, à pirater le comlink intégré du garçon en lui 
envoyant des fréquences hypnotiques.

 Cette nuit, Ve'ssshhh dans sa tournée nocturne, se fit intercepter par un droïde qui lui expliqua 
vertement ce qu'il pensait des adultes qui faisaient faire leur boulot par des enfants. Il détailla toutes les 
actions de Sasha et de ses amis, insista sur leurs réussites, vanta leur astuce et leur courage. Il souligna aussi 
leurs limites. Le Berger écouta patiemment un SyDney bien remonté. Puis il lui expliqua calmement qu'il 
avait raison en principe, mais que même ses Vargs, Swift en tête, savaient que ce boulot-là, c'était celui de 
Sasha et de personne d'autre. 
-  ce vertvert te le dirait aussi si tu pouvais le comprendre. Sasha le sait aussi, au fond de lui. Mais tu as 
raison sur un point, ton ami a besoin d'aide. Pour analyser ce flot de conversations, pour pister tous ces gens 
qu'il n'a pas les moyens de suivre.
-  C'est pour votre planète qu'il se bat. Presque seul. Envers et contre tout. Il va y laisser ses forces, s'il 
continue comme ça . Comme si l'école et la ferme ne suffisaient pas,  Il passe son temps libre à espionner, ses
nuits à trier les infos, et en plus, il veille à l'entraînement des Reapers ! Il est tout près de craquer. Et dire qu'il
n'est même pas né ici. 
 Il y eut un court silence  
  -  Mon peuple a des principes, qui sont si profondément ancrés en nous qu'il m'a fallu bien du temps pour 
leur faire admettre que la situation est grave. Mais il est heureux que tu sois venu m'en parler : ton plaidoyer 
a fait plus pour convaincre mes congénères que tous mes arguments. La décision vient d'être prise : nous 
n'avons pas pour habitude d'intervenir dans les affaires des humains – je suis plutôt une exception-  encore 
moins de les espionner, mais nous allons déroger à nos principes, pour cette fois.  
  Le droïde réussi à exprimer la surprise. Le Berger lui expliqua :
 -  C'est un réseau similaire à celui qui te lie à tes collègues. Tous les Bergers des trois continents ont écouté 
notre conversation. Je suis sûr que tu en comprends les avantages, mais aussi les conséquences désastreuses 
si cela venait à se savoir. Je sais que tu garderas notre secret. C'est le prix à payer pour notre aide. 
-  Et Sasha ? 
-  L'avenir est encore flou, trop changeant. Mes visions ne sont pas très précises. Je crois cependant qu'un 
jour, il saura, et même sera admis dans la Conscience. Mais pour l'instant, il devra tout ignorer. 
-   Lui cacher quelque chose ? Je n'aime pas ça ! 
 -   Ah bon ? Vous autres Syds avez aussi vos petits secrets !  Savoir maintenant lui ferait plus de mal que de 
bien. S'il savait, il baisserait sa garde, et comme il dit  '‘passerait le relais aux adultes’'. C'est difficile à 
expliquer, mais nous avons besoin de sa force et de sa détermination pour agir. Il est comme une balise dans 
l'hyper espace. Il nous montre le chemin. 
- Ce devrait être l'inverse !  répondit SyDney, qui avait du mal à comprendre.
-   Nos principes : Si nous nous autorisons à agir, ce doit être pour lui et non pas pour satisfaire nos désirs 
égoïstes 
-   On dirait un discours de Jedi !
 SyDney avait étudié la question après avoir analysé les rapports de la bataille de Coryndon et écouté la 



description enthousiaste qu'avait faite Sasha de Mara Jade Skywalker. 
- Tu n'es pas tombé loin. Les jedi ne sont pas les seuls adeptes du côté lumineux de la force. Mais tu peux lui 
laisser entendre que tu as trouvé une aide imprévue. S'il te pose des questions, Dis-lui que tu as promis de 
garder le secret. C'est une chose qu'il peut comprendre. Et puis, toi aussi, tu ne lui as pas tout dit…
- Ce ne sont  encore que des enfants… Ils ne se posent même pas la question.
- Ils grandiront, il grandira… Que lui répondra tu, s'il te la pose un jour ?
- Je ne sais pas… je ne sais vraiment pas


